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1 tt d t• l't, u·lantt terreur blanche rëzue dans le ception que les communistes allemands landaise. Non seulement les organisation8 
U e es na IOOa I es i basi:;in Haut-Silésien. Les ;:,troupes de~ de la gauc~~ se gr~upèrent au pri_ntemps formées pour !a, réalisa~ion de cette.tact~: 

1 tt d I insurgés, pour la plupart recrutes parmi 1920 lorsqu ils formerent un Parti auto- 9.ue furent obligées del abandonner, ~ais 
U e es C.a55eS en les étudiants et les éléments du même nome. Quant à Pannekoek et a Horter, 11 se trouva de plus que ces orgamsa- Haute-Sllésl 0 genre mènent un combat sanglant contre ils sont d'avis que la révo.lution mo~dia~e !ions. se. moulèrent dans des forme~ tout 

'"· les communistes. Un grand nombre d'ou- est.un pr,ocessus pro&'ress1f,. c_e . qui t~- a f~lt inattendues pour ?eux qui les 
vriers communistes ont été tués, parmi morgue d un~ conception qui était consi- a.vaient conçu~s. Ces C_~nse1ls de pro?uc- 

A I'h ,.1 t~l· ..,.. d H t lesquels des militants de première valeur. dérée du point de vue de la gauche tian et ces umons onvneres, organisations eurr qu 1 es; a que~.1on e au e- . Sil' · · di d' t · , t · t · " d · t Silésie doit ~t, ll idé Ll rd G Le mouvement ouvrier de Haute- esie comme un in ice oppor umsme, res rem es, ma~s ,,pu~ sang , ne evaien 
a joué co~t/ Br· iqdl _e~. d 0} , rie traverseunecrisepénible.Riennepermetde Mais quelle est la tactique qu'ils pro- pas se borner a ser~rr de _serres c_haudes 
Pour la preJ:ièr;a~oissele o:':.J:r!!~nt prévoir. si ~e sont l.es i~térêts ~e, classe posent d'appliquer à. cette. longue pé~iode po_:1r la ,,pure ~octrrne", Ils deva!ent. en 
Francais .. céd · · l litt 1 . ou les illusions nationalistes qui 1 empor- progressive de la révolution mondiale? meme temps être des centres d action. 
ri ..,.. "' e a a po 1 que ang aise. . . o . · Eh bi ·1 t 1 d' 1 f · Korfant~, s'est déclaré rêt à retirer les ~e~ont da~s ce combat. ~fa1.s c~ qui est Ils déclarent que la cause _prmcipale . de , ie~, 1 s on . eu p u~ une seu e .. o~s 
troupes insur ées. La ~ut>stion olonaise ev1de~t, c .e~t. que la ltquid~t10n de_ l_a la lenteur du proc~s.sus revo~u~ionna1re, 1 occass1on, de ~em~ntrer leur combativit~. 
doit se résouâr€' par un accord fntre les q\test10n silésienne est en ~~·am de dégé- c'~st que les cond1t10n.s matérielles se ~t cepe!ldant ilf non~ pas. une ~eule fors 
Puissances. nere: en une lutte meurtrière contre le développent plus rapidement que les JUsqu ici assum~ la d!,I'ection d un ~ou- 

C'est une illusion risible que de vouloir prolétariat, . . . , . . . conditions 'morales, La décomposition du v~ment ta~t soit peu_ important. MaIB ce 
faire cesser un puissant mouvement de Dans la. re?1on 1rrede_n~1stl:' aussi bien capit~lisme ~ait des ,:Pr?gtès. plus rapi~es n est p.as la encore peche mortel. Au fond, 
masses par la sentence de quelques poli- q~1~ ~ans les autres. regions '.1e .. Hante- que l expansion de l idéologie communiste la plus belle fem,me du monde ~e peut 
ticiens et la bonne volonté plus 011 moins S1l~s1e ~t de la provmce d~ Silésie. le~ parmi la classe ouvrière. Quelle recette d~nner que ce quelle a. Ces organ1satl?ns, 
réelle d'autres politiciens. Uni' chose en nationalistes .allemands ava1~nt concentre offrent-ils pour l'accélération du dévelop- faibles quant au n.omb~·e, ne pouvai~nt 
tous ?al; est claire: même si Korfanty de .forts cont1?gents de Reichsw:hr, de pement de _la com?ati~'ité prolétarienne? pas ~ssumer la d~rPction d'une action 
voulait essayer loyalement de retirer les pohce et de 1 Org_esch. , Des bureaux de Quelle tactique précomsent-ils> importante; Çe qui est beaucoup plus 
tr?upes insur~l'es, il n'y _réussirait p~s, recru~emeut o ~va1en.t ,~te o~verts dans _ Celle de la propagande pure et simple. reg~·ettable, c ~~t que durant !es grande~ 
Dun autre cote toute action entreprise toutes les . gr ande~ , il.tes ù ~ll~magne, 1 Les communistes propagent la bonne doc-, nct10.~s entreprises par les larges I_Uasse., 
contre les insurgés. que CP soit par l'An- burea~x qui fo~1c.t~onna1ent febr~leme~t trine. Ils foncent tête baissée à l'encontre ouvneres, elles ~ ne s~ s mt montrees en 
gleterre, qu€' cr coif par le Gouverne- m8:l~re les proh!bit1ons e.t les démentis de tous les courants du mouvement ou- a~cune façon wetes ~ affront~r le pre­ 
ment Allemand ou par l' .Drgesch- alle- o~fi?i.els et qui . ~nvoyaient e,~ Haute- vrier, non seulement en les critiquant et mier ~h?c de l'~nnem1. Il suffit . de t'~p­ 
mande, ce sera de nouveau ,,l'honneur" Sil~sie ~ne quantité de Yolonta,1res. Les en luttant contre eux. mais aussi en se peler 1c1 leur . rôle pendant' les Journees 
de la France remis sur Je tapis et les soe1al-~ernocrates et les ~ndepe~~ants combattant l'emploi du narlementarisme de_ mars. Vraiment. e~les s Y. so~t mon­ 
antago~ism€'s, un instan~ refrénés, dé- ont fa:~ sern bla~t de, ne rien savo~r de et l'action du Parti dansles organisations 

I 
tr~es plus extraordinaires qu'il n est per­ 

masques dans toute leur étendue. ce,s ~~'. ôlements, jusqu a~ ~ornent ou. les syndicales des masses; et de cette façon m~s au co.n~mun des mortel~. Dans cer- 
Un phénomène qui s'est manifesté dans a,~it~r::;sem:'~t~. du .Parti_. Commu.m~te ils tracent une ,ligne de démarcation très, tains endroits el!es ont fait preuve de 

les nouvelles conjonctures, c'est qu'au Umfi~- se vérifiant, il deH~t, manifeste tranchée entre eux et le mouvement courage,. d_an~ d autres el~es ont ~ett~­ 
n;i?ment où les antagonismes nationaux q~~ ie~llem~~t toute un,e ?1.mee co?tre: ouvrier. ~n face du parlementarisme cor- me_n_t _f~ec?1. En tout ca.s, ne~ ne l_ais_sa1t 
s émoussent, les antagomsmes sociaux au r~\ ?1.utwnnan e ~e . concen.\1 ait. ~n Haut~ 1 rupteur, ils dressent la propagande pour pre,-oi~ dans leur cond~1te qu el~es etaier~t, 
contraire s'exacerbent. Slles1e: ~n effet~ Orgesch réussit a prendre les Soviets ouvriers; en face des, syndi- les v3:1sseaux de la g~ace de Dieu. E~ il 
L'insurrection dt> Haute-Silésie s'est on Sile~ie la direction de qt~elques-uns cats de traîtres, des conseils de produc- Y ~vatt,de b~~nes raisons pour cela. Les­ 

superpos'ee immédiatement à un grand d~s detac~ernents,. et. ce faisant,. elle tion révolutionnaires; en face des Partis j prit ne se dehvr,e de son e~1Veloppe char­ 
mouvement économique des mineurs du declaha qu el~e n avait' nulle .envie ~e social-démocrates et centristes. des petits nelle que dans 1 obs~rvato1re ~e l'astro­ 
ba.ssin houillier. Au moment où le triom- ~18J'.c~ er ~?r:e ~o~rlàj • c~ qui t~'f.;enai~ groupes communistes ayant un but d'une n?me et da~s _le ;'poele" .des philosophes. 
phe des mineurs semblait assuré, surgit a ne q~ 1 s agiss3:i, e prepar~. :; ~om cohésion étroite. Dans les luttes de la C_ est_ que la 1_1 _na pa~ a ,songer a s~n 
Korfanty qui SP servit de l'action des un~. nou;.elle ?ffe~sne c?n~re-re,olutwn- classe ouvrière, qui ne se développent b~en-etre matériel et t1 1~ a pas .b~som 
mineurs pour déclancher le soulèvement fane· tL mt~n en:wn d: lr Or gesch fut _tel- que très lentement, les communistes doi- d escon:pter _le plus ou moms de dlfficul­ 
national qui était préparé de longue date 1 emen . )ro\ ~~.a~ e q1 e . e effrayt meme vent défendre leur point de vue sans se tés qu'il Y a a satisfa~re des exigeances de 
et au sü de tout le monde par Je Gou- es s.oci~ -pa ~10 e~. . pres que es. c?m- soucier de savoir si les masses sont oui Messire Gaster. Mais s~ par contre les 
vernement Polonais de concert avec les rnunistes, pa,. l~ur ,.P1opagande pour _ l_a~- ou non en mesure de l'apprécier à sa adeptes du pur communiste hollandais se 
autorités militaires françaises. Korfanty l~ement fu pr~l1taua1 allfmand en f1lt3te juste valeur au degré de développement trouvent acculés à des conditions maté­ 
réussit à acquérir l'appui du prolétariat e pour e sa 0. ~ge_ e a concen r~ 10~ où elles en sont. Les masses se rendront rielles un tant soit peu embarrassantes, 
siléslen en transportant dans ses discours t.~~ /~~ces it dihtairr\ ~urer prïart'II ~0111pt.:. plus tard que les 'prophètes du I si, par exemple, ils risquent d'être. mis 
natio_nali~t~s des mots d'ordre cornmunis- de .a h e~pr\ ~l pro e/ria • / syn ,1?at communisme avaient raison et ce n'est j à la porte de leur entrepris_e, ils manifes­ 
tes; 11 criait par exemple aux ouvriers: d;-8 hc etmrno s a ema,bl s se, ,it fcontiaidnt qu'après coup qu'elles viendront à eux tent tout a coup une extreme prudence 
l . · 1 . 1 ·t t· 1 b .. ex or er ses mem res a re user e 1 . . • t • t l . •·1 ,. 1 t t·t ,, es n:imes, ~s exp 01 a wns c 1ar 0111:ue- t. ·t 1 t . t 1 . . et eur diront: marntenant nous voyons e ces a. ors qui s s 1so en en un pe 1 
res. n ~ppart1~nne(lt pas a~ parasites D ansro~ er es ro~pes e .. ~s l 111r111°nr bien que c'est YOUS qui méritez te pom- grou~e atm de ne pas rester sur le pavé. 
cap1tai1stes, c est a vous quelles appar- e P. us not~. avons appris 3: a 111 e a pon nous en sommes tellement sûrs ue Mais c est un trait caractéristique du 
tiennent!" Les directeurs des fabr-iques semaine par::;see que les ouvn~~s de Bres- nous voilà devenus des communistes q ur prophète que• lorsque la terre pècheresse 
furent chas~éS, lPS UllVl'iers ~'emparère_nt àau ri:°nen.t l;s .. a,rmes e~ (\il se forme sang et nous n'avons plus qu'un détr, Ile Se développe pas selon sa volonté, il 
des entre.pnses .. Da~~s certams endro~ts l'O~·O'!~b~s om nei es pom a utte contre c:es~ de faire la révolution. Et le jour ne se demand~ pas si, ce qu'il _exige du. 
des_ Soviets d 0~1n ters furen~ formes, û' ti . , ·t d .b t, t f . ams1 venu, Antoine Pannekoek avait sans mon~e est vraiment reahsable, tl couvre 
maJs, . autant q_u on en peut Juger, ces ~c on qm a, ai e u e. ce ~e ~is doute l'intention de descendre de son Isa tete de cendres, il menace le monde 
te~tatives avorterPnt: Au?C paysan~ polo- rn?01~· îart une f ~an_œuvre de nitlonah~- observatoire astronomique de Hollande, d~ destruction et exige de lui des pro­ 
uais, Korfanty p_rod1gua1t ~es dts(;Olll'S es, i8 es r_ans. ormee enture f utte. ~l- et Horter celle de remettre dans l'armoire dtges encore moins réalisables. C'est a 
a1;1alogues, leur disant de s emparer des ~~n {sque ou .~e mefuren . es orces_ e les classiques grecs, et de se mêler à la peu près ce qu'a fait le K. A. P. D., et 
biens de~ hobereaux all:ma~ds. . l~t~i.sse ouvri re e de la contre-revo- foule populaire_. Non pas, que Dieu l'en aussi ses th~orici_ens holl_andais, dans 1~ 
. Par srute de~ gran?~s .1llus10_ns ~ation~- p AUL FROELICH garde, pou~ lm montrer la voie à suivre! cou:ant de 1 annee passee. f:Io_rter qm 
listes des ouvriers silesiens, il fut trns · Le proletariat devenu pleinement conscient apres que le K. A. P. D. eut ete accuelli 
difficile ~u part:ï, com~uni.ste de combat- ~- saur~it bien se diriger tout seul, et . le d~ns las rangs de l'!nternationale Commu- 
~re la dema.gogi~ nat10n'.1hste des pol?n~- Part~ Communiste Ouvrier n'est pas un mste comme par.ti S;Ymp~thisant, avait 
1s. Les commumstes estimèrent qu 11 eta1t • • • • Parti dans le sens ordinaire de ce terme cru de son devoir d exprimer sa sym- 
de l~ur _dev~ü~ ~vant tout de préyen~r le la !lfuatmn lftfernat1onale et le 111e·me m~is dans un sens des plus extraordi~ p~thifl à l'Internationale Communiste en 
proletana~ s1le~ien contre les c_ap1ta~1stes • , • • nfill'es. declarant. que la tactique adoptée par 
et les nationalistes tant ~olonats qu aile- [oonre' de l lnternat1onale [OIDIDUDl'le Et le Parti Communiste Ouvrier mont. so~ deu.x1ème Congrès était une tactique 
~~nds, et de le. pou~ser a s'emparer en Y ~ U ~ , qu'en effet il était un Parti bien extraorr~ abatardissante, n'en délivra pas moins, 
fait d~s en.tre~r1ses, a prendre .l~s armes ------ <linaire; il compléta son "école Rollan- dans ~ne broc~ure anonyme, à l'Exécutif 
en mams, a ~efPndre leurs rosit10~1s con: . . . . daise" de communisme ar 't d de . ~ lnternat10nale Communiste un 
tre toute espece de contr·P-revolut1011 et a IV. Le traitement de la.malad1.e infantile approfondie de la culturf i t uNe f u11e cert1f1cat d'imbécillité; dans une seconde occ~I?er d~ ha~1te ~1~tte de nouvelles du, gauch·1sme. allemande. Il réussit à l'absurd/laeih~~ri: "lettre ouverte" à Lénine (~énine ne peut 
poslti~n~ r~vult~tio.nnaues. . Quelque temps avant le dernier Congrès propagandiste des astronomes et poètes malheureuseme~t p~s e~pe~her que de 
Il etait ~ prevo~ que_ les comn:umstc,s M l'Internationale Communiste, le cam. hollandais en rejetant de son programme sem.~lables. fusees d esprit lm soient con­ 

ne _PO~ra1ent arrLYer ~ le~rs fms. qu - A. Pannek~ek avait publié une brochure toute revendication partielle. '. Ou bien il s,acr ~es),. 11 cons~a~e que ~a .tactique de 
apres 1 ecroulement des illus10~s nationa- sur la tactique de l'Internationale Corn- se trouve que les revendications peuvent 11 Executif a abouti a une faillite complète 
lis~s. En ~ll~magne mêrn_e Ie.s evé,neme~~ ~uniste; il y développait, comme pendant ê_tre réalisées sur le terrain du capita- e~, que tous ~.es ;P3:rtif affiliés .à la Troi­ 
qui ont agité }a Haute-s1;esie n ont e~e a ma ~rochure sur la révolution mondiale, hsme_, et alors le, Parti Communiste s1eme ,sont livr:s a 1 opportumsme. 
conn~s qu~ ties superficiellement. Mais la tactique de ce qu'il appelait le ,,Corn- Ouvrier est trop revolutionnaire, vo ez I Il n est _pas etonnant que, le monde 
cer_ta.lils faits permetten! de conclu!e dè.s munisme de gauche". Simultanément pa- vous, pour se soucier d'une telle vétille, ayant subi dans le cerveau. de Horter et 
~arn~nant q.ue le confh~ d~s nat10nah- rut la. brochure du cam. Lénine sur la d'autant plus qu'elle pourrait bercer les I consor~s. une transformation aussi étrange, 
t~s Rest mue en Hau~e-S1!ésie ~n un ?on- maladie infantile du communisme; da.us ouvriers d'illusions rétormistes. Ou bien c~s med1castres pen~ent pouvoir offrir au 
fht de classes .. _L~ situat101?- econom1que cette broc~rnre étaient exposés les p;rinci- l~s ~eyendications ne peuvent pas être vi~ux ;"10nde harasse, le secours de l~urs 
de la fü~ute-S1le.sir ,telle quelle est. deve- ~es ess~nt1els de la tactique de l'Exécu- realtse~s sur le terrain du capitalisme. m~decmes. Et ce ne ~ont pas les remedes 
nue, apres le soulevement, ?ontribue à tif de l Internationale Communiste oppo- Alors Il faut le déclarer ouvertement et qm leur ~a!1quent. D apres le h.. A. P. 
h~ter ce p~o~e~sus. Les arriva~es d~s sée à la tactique des ,,gauches". A cette exciter les prolétaires à combattre pour D., l_a pn!1c1pale leçon qu'on puisse tirer 
vivres .01?-t ete rnterrompus. Les. i~s~ges brochme répondit à son tour le cam. la dictature. d~s Journees de -~a.r~, c'est 1~ néc~ssité 
y r~medie!1t .. P,ar ~e.s, expropnat~ons et Ho1-t~r p~r une ,,lettre ouverte à Lenine". Ainsi appliqués, les l'inci es de l'éc d un ~abandon .defm1tif de l'action legale. 
excltef!t ams1 1 ~ost1hte de la petite bo. Qu avaient donc à dire les adeptes du hollandaise aura· t 1i f _P 1 ?le Il mene la propagande en fayeur de:-; 
urgeo:;ie polona1sP. Korfanty a e~sayé communisme de gauche à l'Internationale? absurde. Mais le~e~y:di~~t~ a :;/o. uyon acte~ terroristes, du sabotage de la pro­ 
d' échanger du charbon . contre ~es VJ ,-res. Quelle tactique proposaient-ils'> La ta ~ més par le K A p D t 111 s or- duct10n co~me un moyen ingénieux de p t offer~ <l~f <:~arbon a l'.f u~nc~i det .à tique qu'ils proposaient contra~tait man1- ment fort peu· so~ciés d~ r: ~~~n;io~rt~·~; montrler à la détest~ble légalité combien 
~ l ongr1\il·t?/o-~me J ln, am ~ es1r feste?1e1:t avec la position occupée par le et des prophètes de ce dernier. Ils ont PI.leu e le est respectee par le K. A. P. D. 
Dl a poss1 .1 a~ui:riPr es conseq.uPn- Parti m~rne do~t les deux <:amarades combattu pour des revendications t se peu~ que de c~t~e façon le K. A. 
fts te s~s p1om~::ises. psn1~0-~o~fumste~, ho~lan~a1s paraissaient vouloir être les réalisables. Ils ont fait des démonstratii~: P. _D. arrive à acq?enr la respectueuse ~ ;.s~{t• ~~t'.1 "adom~~r ~f' :ansl actt- theo~1ciens: c'est-à-dire par le Parti Corn- pour ··les faire triompher mais toutefois estime d~ ?ett_e meme légalité. Le meil­ 
o~? c ~1 on:111 ie.' _e~ me ~~rs c.e fa- ~rn~1ste Ouvrier d'Allemagne. Ce Parti après les avoir avancées' ils se sont b. ' le~r de 1 histoire c'est que le K. A. P. D. 
?Hq~~~ aii~Pll~~en~tde C!!,~~ri~ e~ iJ les etait entré ~n lutte Contre la majorité· gardés, afin sans dou'te d'éviter ;~~ 1~.el~e ~e~te propagand~ en faveur de ;~Ef.n!r à lt•ur traYail. fi est \ie b~; tt i~s sprrtaciens e1;1 leur_ décl_ar~nt que le o~vriers la nécessité d'un combat, d'atti- l 1lle~aht! da~s une feuille tout ce qu'il 
oblige di• murchi>r contre lt> prolétar~t e~orü 1e de ladrev~lution etait possiblé rer leu~ a~tention sur le fait que ces iU~m: a_ us. I~ft E; led Gouver~ement 
avant m~mt' <iUl' lf's fruits du sottte· ,,e , ·t·. emt algne ès l automne 1919 et que revPnd1cations pourraient ne pas être n se1ta1 ietn ou e prendre des 

· · ce a1en es spartac·,,, · l' 4t · · 1 - mesures con re ce te propagande c nent nationalistP aient pu être cueilr 1 . . . ' h-ns qm arre aient rea ,~ees. · . · ar 
D'après IPS dPr:1i•:rr.~ dt:'pèches. une sa~~ ~~pi~;~\~~~en6· obtstac~e padr leur politique _Ce n'est d'ai}leurs pas le seul fait qui ~i~~ 1~:baf!\i~~tap:~ sr:~vir la .bourgJ°islie 

· es au our e cette con- demontre la demence de la tactique hol-1 modeste liberté de réunio~~~~~!r~a ~où~ 

a 
et la 
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geoisie est contrainte dP leur oétroyer de, l'l~ternati?nale. ~es décisions du Se-1 mations, de collaborer étroitement et -de avec les camarade~ des aut:es pays, la 
maintenant. . crétariat doivent etre confirmees par diriger le mouvement. Ainsi notre membre section de Moscou, cl accord a1rP~ 1~ ~ecré- 
' En tan! qu'organisatio~ révoh~tionn~ire, l'Exécutif.. . . . des Pays-B3:s a laissé sans réponse toutes taire général, a réussi, ~~ns. 1'1~té~et du 

1 Internationale Communiste doit veiller Le secrétariat fut compose de la cama-! les commumcations par radio de la sec- maintien de la solldartté Inter nationale 
avant tout _à _ne. se faire aucu_ne ill~sio~ rade, Clara Zetkin, secrétaire général, des tion de Moscou du Secrétariat; les envois parmi les femmes,. ~arm~ les ou-yr1ere~~ 
~ur la q~a~te réelle des parti~ _q~1 lui representante~ de la Rus~ie:. I_es camar~- de procès-verbaux ne lui parvenaient pas l) à organiser la celebr~tion de l_aJournee 
sont a~filit~s, ~ur lem· combativité, sur des Kroupskaia,. Kollontai, Lilma,. Samoi- non _plus. De m~me notre section d'infor- internationale des ouvrières, qui fut BUl'-; 
leur. oi ~amsation. N,on. seulement elle ne lova, Stal, Smilova, et des representan- mation a envoye dans tous les pays du tout réussie en Russie, en A.1:Iemagne et 
se. dissimule ~as 1 existence dans. ses tes des autres pays: les .camarades Rol- monde une enquête traduite en 23 langues, dans les pays soandtnaves: 2) a convoquer 
ran_gs de certams c~urants opportumstes, land, Holst et Rosa Blok. enquête concernant la situation du prolé- la 2ème Conférence universelle des femmes- 
mais encore elle voit da~s la lu~te contre .. • tariat féminin et la propagande parmi les communistes, qui aura heu a M?scou en 
ces ~~ndanc~s opport_umstes ~ une des Les buts et les, ta:h_es du secrétariat femmes. Cependant il ne nous a été même 'temps que le Congrès de 1 Interna- 
c?ndit10ns d_e son , tnomph~ futur. Le fem1n1n. adressé en réponse que dix enquêtes seu- tionale Communiste en juin 1921. 
3em~ Congres de l Int~rna~ionale Corn- Les tâches du secrétariat sont· l) con- lement et encore à l'arrivée des déléguées . 
mumste devra en prem1.e~ ~ieu, a~ . mo- tribuer à répandre l'influence. d~ l'Inter- à Moscou. Le travail du Secretar1at. 
~ent de. pr:~dre ses dec1s1ods p~It1ques nationale Communiste parmi les masses Outre les difficultés de communication, D . a constitution c'est-à-dire de- 
Îa 1~ft~n~a~!~~~: n:0~i~ P!,1~p~iém1e v~: prof?ndes d':1 prolétaria~ féminin, a~ moyen le tr1avafi~b1du Se~rell·taridat a été entrafv_é uisefe~~ ~ovembre jusq~'au mois de mai, 

. . A de l appareil des partis commumstes· 2) par a ai esse ree e u mouvement ~- E s ·t · t 1? séances Les 5 der- 
~e~r1sf e·c M~1,s t une chose d mi para;t faciliter à l'Internationale Commu~iste minin à l'intérieur du parti communiste ~- ecre :riaétt ~~ns;crées su.rtout à la 
evi _en e. e n es. pas en a o:p ant ' a l'éducation dans l'esprit communiste des et par l'absence dans une série de pays meres o. d 1 Conférence internatio­ 
tactique de_s ~topistes hollandais qu on masses féminines prolétariennes et semi- d'appareils d'organisation spéciaux,comités, eonvocation e a ommunistes f\. la séance 
pour;a vemr a boui du .centris~e, no~, prolétariennes, en recourant aux métho- !'secti?ns, m~lgré la ~écision dela premiëre ~ale2Jes fem~::1 cil a été dé~idé d'orga­ 
ce Î est Îas par a f pr opag~n de, mais j des particulières du travail parmi · 1es conference internationale qui en a recorn- ~ m3:s~reau , pour la convocation de 
seu_ emen par un ren orcemen e notr_e femmes· 3) réveiller l'activité et l'esprit mandé la constitution. ruser un .. 
a~tio~, par un redoubl~m~nt de travail d'indép~ndance des ouvrières en les atti- La section de Moscou du Secrétariat cette Conference. . 
pa~mi les _masses. p~oletar1ennes, par une rannt dans la lutte pour 1a' dictture du n'avait des relations plus ou moins suivies I AU; C?mmenc~~en~ de decembre le 
lla~son solide et rn~1me avec ces masses prolétariat et pour l'édification du corn- qu'avec l'Allemagne. Les relations avec Secrétariat ,, a ~e~1g,ne .. _la ?amarade Stal 
qui ,sou~r~nt et ~m lutten!· . munisme; 4) participer au travail de l'In- la France, l'Angleterre et les pays Scan- c_omtne déléguée ~ lExecutif de I'Interna- 

. L expe~·ience, faite par Unter?at10nale ternationale Communiste, en attirant son dinaves étaient instables et quant aux tio_na!e Commumste. La camarade Stal 
C_ommumste dune_ lutte contre 1 opportu: attention sur les questions touchant la autres pays, seul le secrétaire général en, d~i~ et~e ~n con~act pe_r~onn~l avec les 
msme s~r le ~erra~n ~u plus grand parti libération des femmes et la défense des Allemagne maintenait plus ou moins la deleguees étrangères arrrv ant a Moscou. 
commumste_, c est-a-dire du V. K._ P. D:, intérêts des mères. . liaison avec . eux. Outre un petit nombre Le Secrétariat posséde un Bur_ea.u 
cette expér1e~ce m?ntre que l'espo_1r qu'il Le· Secrétariat doit faire montre d'ini- de lettres reçues du secrétaire général et d'information, qui a pour but de recueillir 
Y a_ de pouyoir ?reer. des organisations tiative pour que l'Internationale des commissions pour la propagande parmi les matériaux concernant le m_ouvement 
'V!aime1;1t reyolut1onna11;'es de~ masses, la Comm~niste l'aide effectivement dans les femmes d'Allemagne, la section de féminin et la propagande parmi les. fe~­ 
ou la situation est_ révolutionnaire, ~e l'accomplissement de sa mission. Le Sil- Mosco? a reçu deux fettres de Suède et mes dans tous les pays; en. outre . il. in­ 
peut q.ue nous confirme~ . dans la voie crétariat réunit les efforts des partis corn- une d Angleterre. forme la presse russe, envoie la littéra- 
a?optee par nous precedemm~nt. Le munistes d'Occident et d'Orient, efforts Malgré les difficultés de communication I ture à l'étranger, etc ... 
bilan du K. A. P. ~. ~arle plus eloquen_i- dont le but sera d'attirer les femmes à 
ment q_ue toutes théories co?tre la vo!e l'Internationale Communiste et d'en faire 
prop,osee par. ce parti. Le 3~me Congre~ des militantes du communisme. 
de l'.Internat10nal~. Communiste aura. a Le Secrétariat se donne pour but de 
exprimer cette vérité en toute nettete. contribuer à la cohésion de tous les ap-1 (Extrait d'une rapsodie portant ce titre et qui paraîtra sous peu en français, en allemand et en russe} 

· K RADEK. pareils internationaux du parti (sections . . . 
-~ féminines ou comités d'ouvrières, se I Colossale et moderne mv_a~1on ,de. barbare~, . 

proposant la propagande parmi les fem- peuple russe auquel se joint 1 Orient ~n éveil, 
mes. , monde en marche, tumultueux et glorieux, 

Rapport du Secretariat Femlnin Le Secrétariat établit des relations ré- bolchévisme_ co~quérant,. ab3:ttant Ies c~aînes _et les jougs, 

d l'I t t' 1 , gulières entre les Comités .et les .sectlons masses prolétariennes victorieuses et qu en vain veulent encercler de feu t0~s l~s aupres e n erna IOna e des ouvrières coordonne leur mouvement Etats ligues, Communiste. international.' les fait participer à l'action mais déferlant en .~a~es vagues, ~ar délà les digues et les barrages ; 
internationale de l'Internationale Commu- conquistadors de l idée, non du viol et du meurtre, 

(20 novembre 1920-mai 1921.) niste, contribue à l'échange de la littér.a- chevaliers vaillants et cla~r.s ,- c~~aliers rouges, . . 
. . . . • . ture communiste traitant la question de partout attend_us ~vec anxie!e ~t JOlC pa~ tous les revoltes, . . 
Sa co~stJtutJon et sa composition. la. propagande parmi les femmes, informe ~ travers les ecla1r~ enchevetres. des fusils, des canons, des mitraille uses 
Le. Secrétariat Féminin International les différents pays des conditions de ils vont dans la .vç1e lar~e. et triomphale, 

fut constitué par l'Exécutif de l'Interna- travail des . femmes, du mouvement Class_e ne_uve, classe athle~ique, 
tronale Communiste le s août 1920. La parmi les ouvrières, etc ... En outre le ta 101 ~mque est le travail. . . 
camarade Clara Zetkin fut nommée se- secrétariat réunit la littérature se rap- La_famrne, _l~ ~uerre. et les complots empyr3:.mident les décombres, 
crétaire général et la camarade A Kol- portant à ces buts et les matériaux con- mais des :p10~mers resol~s œuvrent ~ans ~elache, alertes, 
lontaï remplaçante en son absence. Le cernant la question de l'émancipation e~Aton tram Joyeu~ bo~d~t su~ les rails luisants et parallèles. 
secrétariat fut constitué définitivement le des femmes. Il convoque la conférence Lame du bourgeois trépide d angoisse et de terreur se contracte ; 
"'20 · novembre 1920. Internationale des femmes communistes. les oppresseurs resserrent, ressoudent, refrappent leur armature, 
La. question de la formation du secré- Il organise la journée internationale des et. ~em· marteau~pilon géant, sans trêve, s'actionne et mugit. 

tariat fut soulevée à la première et à 111, femmes.ouvrières. . MaLS 1~,- vol_c~n eructe, 
seconde Conférence des femmes commu- Cependant la réalisation de ces tâches le cratere_ enge ses fla~u1;~s et ses feux, . 
nistes. La constitution du secrétariat a s'est heurtée à des difficultés matérielles. et les maisons du passe s ecroulent toutes saccagees, fumantes. 
été présentée dans les thèses élaborées Le Secrétariat Féminin, par la force des Par~i les ruines accum1;11ées, p_armi les J!i~rres calcinées, 
par une Commission Spéciale ayant à sa choses, se trouve dans des conditions surgissent des constructions puissantes bâties par les nouveaux Cyclopes. 
têt~ la ca~~rade Clar;- Zetkin. Le Secré- excep_tionn~lles qui ne p~rme~tent Ap~s. un Un grand et vigoureux peuple peuplant un immense territoire 
tariat a ete co1!1poee des 8. membres, ~r~vai~ 1?,Illforme et ac~if. Dun cote il a longtemps soumis à l'ignorance, au servage et au vice, 
d?nt 6 se trouvaient en ,R~ssie _de.s So- été J?rrye de. s~n membr,e responsable, le s'est dressé contre la force oppressive de l'univers total, 
viets et dont 3,. le secrétaire général y secrétaire general, et d un autre cote, _ce inventant le zraal libérateur et fort. 
c_~mpris, étaient de l'~uti:e côté des fro~- dernier, n'~ p~s eu de relations suivies La dictature prolétarienne, ample - et splendide - ment rouge, 
tières ru~ses; L~ se?retar1at a _un repre- av~c. 1 Exec~t1f. Le_ contact perD?,a~ent .a a vaincu les multiples et pesantes forces hélicoïdales de la banque. 
sen~ant a 1 Execu~1f de __ la_ 3-~me Inter- a été rendu _1m~oss1ble par les drfücul:~s Les conseils d'ouvriers se multiplient, organisent, harmonisent le monde, 
nationale _avec voix délibérative quant des comn:iumcations. La plus gra?de partiel la technique et la science vivifient la puissance prolétarienne, 
aux 9.uestions concernant la _propagande des env?is de l~ttres _et ~e littérature ne L'activité des machines bat et puissant et constants brulsent, jaillissent les rythmes, 
parmi les femmes et avec voix consulta- parvenait pas a destination et ce qpi Y des images de feu ardentes et robustes euiuminent le globe 
tive quant aux autres questions. Vu l'ab- parvenait subissait un retard de plusieurs 1 . · 
sence du se?rétaire général.: la ~am~ra~e mois .. De là l'i~poss~1?ilité de fair~ un HENRI GUILBEA UX. 
A. Kollantaï le remplace dans 1 Exécutif travail coordonne, d echanger des mfor-, •••••••••oOOOo••••••••• ---- 

KRASKREML, 

r,ique _qui montre l'étendue de la crise; et l'autre à la gauche de Zinoviev au 
1 o:1fensive ~atronale, contre la classe ou- dernier Congrès. Je parle de Serrati et 
vrière, la demontre également. Partout en de Paùl Lévy. Après le Congrès nous 

Discours de Radek sur l'Internationale Communicte!En~ope_on.c~erche à a~aisser et~ a;lon- avons provoqué la scission des Indépen- 
~ , ~ ~ ger la JOUI nee _de travail. Les cap1~a~stes dants en Allemagne. 400.000 nouveaux 

veulent se creer de nouveaux benefices membres sont venus à nous. L'unification 
par la baisse des salaires. En Italie, et du parti communiste allemand a été faite. 

: J?elisé a publié . au C?U!'s des dern,ie_rs force au mon.de nè p_ourrait y remé~ier. ces temps ~erniers . en Allema?ne, nous Nous ~vons provoqué la scission dan 
événements un article ou il raconte 1 his- Au moment ou nous elaborons nos theses, voyons les signes precurseurs dune nou- le parti socialiste français et l'avons obli­ 
toire secrète des dern_ièrs luttes diploma- i~ res~ort des ,!Ilatéri~ux rec~eillis que la velle_ action capitaliste contre la classe gé à exclure les social-patriotes et les 
tiques. D'après cet article nous voyons que situation de 1 industrie textile en Angle- ouvrière. · . centristes. Nous avons mis le parti socia­ 
les cercles dirigeants fran9ais,avec !e minis- t~rre s'amélior~, No:u,s analysons le carac- A ce point d~ :vue nous ,devr_ons te~ir liste ita!ien en demeure de se débarasser 
tre de . la -reconstruction en tete, ont tere de cette situation. Sera-t-elle passa- compte des expenences de 1 annee passee. d'une serie d'opportunistes. Comment la 
cherché à s'entendre avec un trust alle- gère ou se stabilisera-t-elle? Nous som- Vous savez de quelle façon la question s'est chose s'est elle passée'? Le parti socialiste 
mand. Ce ministre a 1roposé de former nies arrivés à la conviction que la crise présentée au 2-ème Congrès de l'Internatio- italien nous a libéré de toute illusion. 
un syndicat industrie franco-allemand. actuelle progressera en étendue et en nale Communiste. De grandes masses ouvri- J Nous nous trouvions dans un pays bloqué, 
Il comprenait que la ruine de l'industrie profondeur. Nous sommes convaincus que ères. à la tête desquelles se sont placés des mal renseignés, coupés du mouvement 
allemande serait désavantageuse à l'in- dans les mois prochains les contradictions partis c~ancelants sont v:enus vers nous. européen. nous n'avions pas évidemment 
dustrie françai~e._ Les Angl~is, qui d'abord déjà extstantes atte~ndront leur ,apogée. Ces par_t1s, sous la wess10n ~es ,mas.ses, la certit~dè que le parti italien était un 
avaient che~che a sauver 1 Alle~agne, se Les class~s _dommantes de l ~u~ope accepta1ent,1:os m~ts d'ordre, m~1s n avaient bon p~rt1. Nous savions que r,e mème 
S0!3t effrayes de cette ten~a:tiv~ et ont ~herche!ont a resoudre ces contradictions nulleme~t l i?tention de les executer. Vou-

1 

Serrati 2vait protesté simplement con:. 
mis tout en œuvre pour la fall'e echouer .. econom1ques par de nouv~lles guerres, lant a_ttirer a nous l~~ masses, nous avons tre la guerre, mais n'avait pas entame 
Llyod George, qui à Paris s'était opposé I dont la cause s~ra la_ conm;rrence entr.e a~~pte_ les 21 con_ditions. ,Bea'?-coup ,les, une action directe contre elle. Nous savion 
fortement au vieux militarisme de Foch, l'Angleterre et 1 Aménque. En Europe ~l ridiculisèrent. _Mais, elles n avaient qu un I que ce_ parti possédait des éléments op­ 
fa.it maitenant des concessions aux géné- Y, a plus de_ soldats sous les a!mes qu'il bu~, celui de_ ~1re dune faç?n concrète c~ portums~es, mais nous estimions que 1 
:raux et aux usuriers français contre le n y en avait en 1914. En meme temps qu est la. pohtique commum~te et ~n qu?I I masses italiennes seraient à la .haJteur 
capital industriel et financier français une nouvelle lutte commen~e pour la elle consiste. Les opportumstes. ~eclares Ide la lutte. L'expérience a montré que 
pour empêcher la formation de ce syndi- possession des mers, on ~onti'!lue les. ar- n'ont pa~ ,Pl~ accepter nos condit1011s _et I nc,us ~ou_s sommes trompés. A Livourne 
cat franco-.allemand. En même temps mements navals, et la rmne _er.o?omiqu_e ont du s elo1gner. A Quant aux O_Pportums- 1~ II?aJorité du parti a suivi Serrati. Cel 
Stinnes uherche à acheter à l'Autriche une provoque des nouveaux: .c?~flits econom1- tes caché~, ces memes 21 conditions nous, si~mfie que pour conserver H.OOO réfor­ 
grande entreprise capitaliste. Les Anglais ques. A propos de 1~ S1~esie, Llyod Ge- ont ,fourm le moren de les com?attre: \ mistes ~e parti s'est séparé de 60.000 
lui offrent du coke pour c.ette entrepri- orge ne se borne pas a br1IDer la Pologne, C est pourq~o~ dans nos r~soluti?ns co_mmumstes. Certains y voient une dé­ 
se, et, quand l'affaire est conclue, Llyod il va jusqu'à _menacer Ja France, et I nous avons exige ~e tout P?,rti,. sec~1on faite de l'Internationale Communiste. ~ous 
George proclame la nécessité d'occuper le Briand est force de lm repon~re sur le d ~ la 3è!11e Internationale, qu il etablisse n~ sommes pas d'accord. La leçon de 
bassin de la Rhur où justement ce coke même ton. Tout cela montre qu en Euro~e un.~ontrole pe~manen,t de E_es me~bres et ~1vo_urne a eu pour nous une très grand 
se trouve en abondance. De _cette façon nous sommes devant un~ nouve~le phase qui~ procè~e a, ~es epurations frequentes, s1_g~1fication. Pas un seul des memb 
Stinnes .est roulé et les Anglais sont va- de ]a lutte, qu_i chaque Jour deviendra. de basees sur 1 e~penence de ses propre lu~tes. dir1~eant.s de !~Internationale Communi" 
inqueurs., Voilà la situation. Elle nou- :plus en plus aigüe. . · . ~ Nous ne savt~?s pas. que nous ne devnon~ ne ~t adversaITe de la scission. Les 90. 
permet d'affirmer que la crise actuells . Ce n'est pas seulemen~ le fait du c~- commencer. 1 erura?o1:1 par ~e~ deux ~a- o'!vr1~rs qui ont suivi Seri-ati verrou 
-est une crise de décomposition. Aucune. mage de cinq millions d hommes en Ame- marades dont l un eta1t place a la dr01te bientôt que ce sont les réformist~ qm 
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suite. 
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un de ceux qui peuvent, ~ans le m~indre 

l inconvénient pour eux, precher la révolte 
monarchiste en Allemagne. En effet, auc!-1~ 
'des chefs du mouvement qui fut or~an~se 
jadis par Kapp n'a été puni, et la Justice 

. .. it . les allemande n'est· pas trop pressée pour I Le mouvement syndicaliste révolution- France rait. Le .. Mormng ~CS~ ci:r '. que . poursuivre les deux ou trois personnes, naire 
-----· membres d~ 13: commiss1op si ~sienn~esf; contre lesquelles des accus8:tions. avaient · • , 

L'avocat 'I'orres, defenseur des membres ront _nommes a la procham\sean~r doit été formulées :pour leur pa1:ti~~tio~ daps Au Congres des cheminots d, 1 Etat. 
. détenus pour propagande conférence des . 3:mbassadeu s q cette Insurrectton mon8:rc~is~;./,L-es:;.-se?~a- la d " . d ngrès Mon- 

nnilttartste a fait des démarches de- avoir lieu le 4 jum, listes çlemandent l'ammsti_e po"lit Ce.!~l:l'lii .. A e~n!-efe ~eance u co 
vant le ministre de la justice Bonnevay ---- participants à I'insurrection oommunis:W' mousseaui ec ara.. . . . 

1 
t· 

' leur obtenir le bénéfice du régime I L'ctat des tran1po~ts. de mars derniers, d~sant que 'puisque WJJS , Il Y_ a m~orpatt?fJite entredic:l~t~ id~ 
- ~tiq_ue. Le ministre a refusé de s_up- T en 3 . iuin. (Radio.) Selon le minis- ceux 9.~i avai~11t pr!s fart au_ mouvement d Anuen~/ fu~eEf l ia1~en!r1 na'tionale". 
mmei les - mesures de rigueur p1~1ses tèta~es, tra~sports, le nombre des trains orgam?e par Kapp, a \ex.1~p~1on _dt· .deufi L~:teri~tionale d' A~sterdam n'est que 
ntre eux a rru~e de leur:, protestations en circulation sur les voies ferrées de ou t:ro1~ pers°,nnes, o~ e .e a:r_nms ies, i le ou ement des nationalismes ouvriers. 

co~e la. mauvaise. ~ourritur~ et parce! l' Allema ne ne dépasse pas à présent la serait Juste d accorder gr_ace a ceux qu_ ufnt ~ la Révolution russe que ceux 
qu Ils avaient rha.n.t('. l Internationale dans moitié d~ celui qui assurait le service des ont ete condamné par suite d~ ledur par Q . 1 .alomnient ignominieusement per- 
leur prison. En signe de protestation I t O 4 ticipation a la révolte du mois e mars qui a c d 

1
, d . M 

contre le régime de droit. commun qui' transports en 1913 e 1 1 · our des offenses tnsignlflantes, comme mettent à _d'autres ~ a _mir~~- o~cou 
leur est appliqué, ils ont déclaré la grève j ---- ta distribution d'affiches et de journaux e~t le ral.lie~ent de 1 espoir d émancipa- 
de la faim, qui dure depuis 5 jours. Leurs, On s'attend a des nouveUes elections communistes. tto~ proletar:.;:nne. utant que vous parti- 
camarades enfermés à la Santé ont égale-] au Reichstag. 1 ouds 

1
s,omt es ~ di 

1 
Nous sui- 

ment declare la grève de la faim 1 
• 1 s·1é 1 sans e au onomie syn rca e. . 

. . : Hanovre, 3 juin. (Radio de W1e~and, Haute - 1 s e. vrons les directives le la charte d'Amiens. 
correspondant berlinois de la .Asso?iated 1 . . . 1 h bre Mais il y a un choix à faire entre la 

A l t I Press" de New York.) La ,,Borsen-Zeitung,, Nauen, 3 jum.. (Radio.) Dans ~ c am collaboration de classe c'est-à-dire Am­ ng e erre. organe de l'aile industrialiste du partildes Communes Har~sworth _declaff"_que sterdam-et lalutte de~lasse,-c'est-à-di- 
, • . démocratique, dit que de nouvelles élec- l~ ~o!llbre ~es i~su~es polonais en aute- re Mosc~u: La greve des mmeurs anglais. t· R . h tag son inévitables puis- Silésie atteignait pres de 100.000 hommes 

O 
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ions au eic s • , . 1 hiffr d 1 t . allemands n passa au vo e. . Londres. 1-er juin. Le ,,Daily Herald" que le chancelier Wirth et son cabinet et que e c. 1 .• e es v? on air~~l ait u'à La motion Moumousseau fut vot~e par 
estime qu'il y a peu de doutes au sujet ne peuvent compter que sur un nombre sous 1\ général ioefer ne se e_v b € il- 11.908 voix contre 10.173 à la motion Le 
de l'opinion dans les districts miniers sur assez restreint de voix pour ~eur travaiI. ! 30.000 o~mes. . pense qu:,t~tlir \~u- Guen et 117 abstentions. 
la nouvelle proposition de Lloyd George Aujourd'hui le Reichstag con~mua les de-1 ~n~t .a,laii8 suffirai!n~ po~r te~alliée Le ( Humanitë" dit 24 Mai) 
et qu'une majorité écrasante se .pron~i:i: bats sur le programme de Wirth, Le vote ,ri .e e a _commissio_n m ·t ou- " ' 
cera contre cette proposition. Elle a déjà I qui, comme on pense sera favorable au I general H_enmcher, co~~~ndant des r 
été rejettée par les co1;1seils d'Eco~se, du chancelier, aura lieu samedi. ptets adnglais:s, estt1T!ve .a .0Pj;1~~:;e~~ Le Congrès du Bâtiment. 
Derbyshire, du Yorkshire, du Leisester- ----- 1 a en . p~UI s~me 1. arr~vee . 
shire et du Nottinghamshire. Hier Hodges I Le verdict du proces de Teiliriantz. l c~mm1Ssaire bntanm9.ue ~1r Haro~d .Stuart. Voici quelques passages de Ia.!esolu- 
fit une nouvelle déclaration au cours de . j L avance des ~ngla1s s est arretee po_ur tion adoptée par le Congrès de D1Jon par 
laquelle il élit: ,,La diverge~ce entre les Hanovre, 3 juin. (Radio de W1ega1:d.) le moment, n;ia1~ on apprend d~ Kattowitz 165 voix contre 96: . 
deux partis pourrait être amoindrie de ,,Le meurtre de Tal~3:t-pacha., surno~m.e le que les Polonais ont entrepris de nou- 1:,e Congrès, dans, l'atte~te de la. Revo- 
beaucoup, si les propriétaires pouvaient boucher des Arméniens, na ~as eté un velles attaques. lution 9-~1 partout s orgamse, et ceci pour 
nous soumettre une proposition d'un sa- assassmat - ~el fut le verdict reu~u en accelerer la marche, demande que l_a 
laire fondamental plus élevé que celui I par le Jury allemand . apres Pologne Fédération reprenne sa propagand~ anti- 
qu'ils ont déjà J>!Oposé, savoir celui _qui pr?c~s qui dura troi~ _j?urs, le Jeu~e Ar- . . . • ~ilitariste, antipatriotique et antialcoo- 
était en force en Juin 1914. Les ouvriers memen, Solomon 'I'eiliriantz, ass~csm de Nauen, 3 juin. (Radlo.) On comprendra lique. 
proposent un salaire fondamental dépas- j l'ancien grand-vé~ir de l~ T.m:qme? parce que le déficit de la Pologne pour 1021 Rappelant que l'Internationale d' Ams­ 
sant d'environ 80°/c celui de juin 1914. que toute sa famille avait ete tuee pen- s'élève à '96 milliards de marks si on terdam: créée et issue dn cerveau de 
On peut donc voir 

O 

que si les deux côtés dai:it l~s massacres d~s .Arméniens. e_n considère les faits suivants: A Varsovie Legien, n'a réalisé son unité morale qu'au 
montrent de la bonne volonté, il ne sera Asie-Mineures, fut ~cqu~t~ par _les JUr~s 6.000 officiers reçoivent 'leur sol~e san~ sein d'un syndicalisme légalitaire, ~ue· 
pas trop dµncne d'arri'yer à un accord .. " allem_ands cet apres-m.1di .. Le Jury pri~ rien _faire. Puis, la flot!~ polonaise, qui par une phraséologie d'aspect. ré".'olut10n­ 
Tous les Journaux croient que cette de-1 le point de vue de~ .~edecms-e~perts q~1 consiste en deux canomeres et quelques narre, creuse· dans les mots, négative dans 
claration rend l'accord plus possible qu'- déclarèrent que Te1l~riantz avait C?m1!11s vaisseaux encore plus petits, avec un les actes; que son homogénéité se trouve 
avant. son acte dans un etat de surexcitation équipage de 2.000 hommes, est comman- exprimée dans le Bureau International du 

---- mentale. dée par 5 amiraux et par 246 officiers. Travail siégeant à Genève, créé par le 
· · Congrès des Gouvernements à Versailles; Les reahsaticns entre la Fraftce et Ba La nouvelle pol1fü111e du gouvernement H · Qu'il est démontré que cette Interna- 

G-rande-Bretagne. allemand. Ollgr1e. tionale syndicale poursuit sa'marche dans 
Londres, i-er juin. Les journaux d'au-, Hanovre, 3 juin. (Radio de Conger, cor- La terreur blanche sévit toujours en le sillage de ce Bureau. du ~ravail; 

jourd'hui confirment la nouvelle d'hier respondant berlinois du ,,PhiJ.adelphia Hongrie. Chaque jour on découvre des Enregistrant avec satisîaotton l'ébauche 
au sujet de la no~ française sur la ques- Publi_c Ledger").. On croit que, sous la cadavres dans le_ Danube. Les arrest'.1-tions ~·u.n~ In~ernatJonal~ syndi?ale, dont l'ac­ 
tion silésienne, disant que le gouverne- pression des socialistes, le gouvernement en masses continuent. Il y a trois se- faV1te révolutionnaire puisera sa for.ce 
ment française, après avoir consenti d'en- allemand va suivre un nouveau cours. On maines ont ëté arrêtés par exemple 161 d'extension et de réalisation dans la puis- voyer une commission d'experts en H11:u~- en voit. un si~ne dans 'la dé~~ratiO? dtI jeunes gens ~e ~ 6 à 18 ans .P<>Ur propa- I sance du soviétisme ru~s~; . . 
Silésie, ne peut accepter la proposition chancelier Wirth que l'ex-officier Nissell gandes commumste. Les detenus sont Proclame de toute évidence en dépit 
anglaise de convoquer préalablement le serait chargé de haute trahison. A la cé- privés de toutes communications avec des moralités tirées du milieu et des 
conseil suprême. Le correspondant pari- .Iébretlon de l'anniversaire de la bataille l'extérieur et soumis à de telles tortures circonstances qu'une forme d'organisation 
sien du ,,Daily Telegraph" croit que cette de Jutland, Nissell proposa que les ban- que souvent ils en meurent. Les corps comme le syndicalisme procède du même 
note montre l'aversion de la France à des de l',,Orgesch!' qui avaient accouru sont jetés dans le Danube. esprit et tend an même but que le syn- 
une discussion de la question silésienne. de - la Bavière et des autres parties de dicalisme révolutionnaire, le pouvoir et la 
Le corresspondant diplomatique du même l'Allemagne pour aider aux Allemands Egypte suprématie aux producteurs et l'absorp- 
journal dit qu'à Londres on regrette l'a- de la Haute-Silésie à chasser les Polonais, · tion de tout élément humain dans le cadre 
journement de la conférence et que l'on devraient, la besogne terminée, mettre La population du Caire est violemment de la production sociale; 
considère la nomination d'une commi~- en scène à Berlin un nouveau coup d'état troublée par les nouvelles d'Alexandrie. -En conséquence, le 8ème Congrès du 
sion d'experts, sans avoir- au préalable d~- dan~ le genre de celui de Kapp pour ré- Les. ouvriers de l'arsenal et des chemins Bâtiment désire ardemment que du Con­ 
:fini ses pouvoirs, comme un pas tres tablir la · monarchie. Nissell qui s'était de fer sont en grève. Une sorte d'état de grès International Syndical devant se te­ 
dangereux. Le ,,Times annonce qu~, d'a- aussi vanté d'avoir été de la partie lors- siège a été établi. Les troupes ont ordre nir à Moscou, sorte une Internationale 
près l'opinion de la France, la confer~n.ce qu'on brfù~ à Berlin les drapeaux pris de tirer sans avertissement. Une pétition des producteurs, émanation de la puis­ 
ne pourra être convoquée avant le 20 Jilin, aux Français en 1870 pour en empêcher portant 15.000 signatures d'habitants de sance économique du Travail en pleine 
mais que, si le gouvernement brit3:-nniq_u~ l la restitution sti:pulée _par le . traité de la province d' Afiut exprimant leur con ascension. 
dontinuait d'insister sur la neces.s1té V ersailles, ~t 9.m fut v~vement. applaudi fiance à Zagloul Pacha a été remise à ce I Que cette Internationale, déstinée à re­ 
o'une session préalable, la France cede- par un auditoire d'anciens officiers, est dernier. cevoir tous les prolétariats des divers 

'EYRA &ER. Rnu~ DE lA PHH~E UftAU6EftE. 
France. 

1 
sont les maîtres réels de leur parti. Le I vité du parti, in~nsifi.a. l'agitatlen. Les défaut de Abons chefs_ elle devait se diri- Dans la situat~on actuelle _de l'E~rope, 
art· communiste leur apprendra par le journaux commumstes prirent un autre ton, ger elle-même. Et Il est consolant de nous pouvons vaincre sans düficulte tous f it l b nne façon de mener la bataille. mais les choses· n'étaient pas au point. voir que le parti n'a pas enregistré de les chefs des partis. Au Congrès de l'an 
~
1 

8: . once italienne a provoqué une A la . fin de mars une des sections du défections, qu'il a non seulement appris passé, les représentants du communi~me 
Lffex:peri~nce dans tous les partis commu- parti fut attaquée par le gouvernement à organiser mais qu'il possède maintenant de [gauche, du parti ouvrier communiste 
e. ~vesDans tous les partis communistes social-démocrate. Le gouvernement du une · volonté d'offensive, une volonté de allemand, nous proposaient un chemin 
~s, s. rouvé des camarades pour dire social-démocrate Severing fait venir la bataille. Lorsque les membres du Comité différend de celui que nous avons pris. 
il ~ est .tu de créer des partis de masses troupe dans les régions minières. D'après Central me l'ont dit, moi, connaissant Un d'eux disait: ilfaut chasser les chefs 
qu au ~~lons créer des sectes. Les ouvriers les- comptes rendus sténographiques des bien le mouvement allemand, je ne les dès maintenant. Ils ne sont pas capables 
nous v enaient as en quoi Serrati était réunions du Comité Central, nous savons ai point crus. J'ai pensé qu'il ne s'agis- d'accepter notre plateforme ni d'adopter 
n~f con:,pfev Il falit donc les éduquer de 

I 
que le parti était parfaitement renseigné. sait là que de la couche supérieure du notre tactique. Ce groupe était commu­ 

:n~o~ qu'ils comprennent désormais Il savait qu'il acceptait le combat dans parti. C'est aujourd'hui seulement, après niste par sentiment, mais n'avait pas 
e e c'est que le communisme... des conditions très difficiles, avant les avoir entendu les ouvriers à peine arra- une notion communiste du par_ti. Certains 

ce q.u tôt our les mêmes causes une fêtes, sans être sûr de sa valeur comba- chés de la lutte, conservant ençnre les camarades ont voulu . le brider. Nous 
:Sie~e prJduisit dans le parti commu- tive. Mais néanmoins il ne recula pas, armes à la main, nous déclarant n'avoir avons chotsi notre voie et l'avons accepté 

c~e allemand Cette crise eut de gran- conscient qu'il était que même une dé- pas affaibli le parti, mais au contraire comme parti sympathisant. Qu'a donné 
~iste conséquen~es. Un petit groupe de faite constituerait ici un progrès. Le pré- l'avoir rendu plus fort, c'est aujourd'hui l'expérience de ce parti, qui a recommandé 
e~arades une dizaine de chefs du parti, sident du parti, Bralgler, emprisonné, dit seulement que notre foi dans le parti de ne pas entrer dans les syndicats, 

es sque fuus anciens Indépendants de (d'après les procès-verbaux sténographi-' communiste allemand s'est raffermie. Car I à cause de l'opportunisme qui. s'y était 
pre che s'est formé au sein du parti. ques) que dans cette lutte nous n'avons il vient à nous et nous dit: Nous pren- installé, et de créer de petites organisa­ 
f~:vant-garde du parti a compris im~é- a~cune chance _de ~ctoire, qu'il s'agit la drons l'initiative de _la réalisa~ion. Cela tions purement communistes? Ils ont fait 
diatement n'elle assistait a une tentative d un combat defensif, que dans une par- prouve que le parti est meilleur que cette propagande pendant un an, . et le 
de formati! d'une aile droite. Nous avons tie du pays seulement on parviendra nous ne l'avions cru. J'ai ftoujours été résultat fut qu'ils provoquèrent la décom­ 
redoublé d'attention. Cette opposition peut-êtr~ à provoquer la grève, mais qu'il jusqu'à un certain point. patriote du mou- position du parti. Les ouvriers prenaient 
~ar ue le commencement d'une lutte faut se Jeter à l'eau pour apprendre à vement allemand, et cependant j'étais part à la lutte, mais non sur la plate­ 
d'idies au sein du parti communiste aile- na~er. Ce m?uve.ment. ~ prouvé que la plus sc~ptiq~e que certains représentants forme. de leur parti. Les. chefs se ~ont 
mand. Cette lutte nous a perm.1s de nous majeure partie des . ~1geants .est 1~ca- du ~art1, qui affirment à_ present que le montres absolument incapables de tirer 
rendre compte de la valeur reelle d~ ce pable, ne veut pas dmger la lutte, quelle parti allemand est le meilleur de tous et une leçon de leur propre politique. Après 
parti. D'un côté elle a. groupé les. Ol;lvriers est prête.~ faire peut-être de !a propa- q~'il d~~e~dra bientôt une force commu- l~ défaite des masses, les chefs des soi~ 
les lus avancés et d un autre cote, lors- gande, mais non a combattre reellement. mste decisJ.ve. disant communistes de gauche ont lance. 
ue ~es chefs de l'a.ile droite, "f-,évy, Zet- Il ~ montré aussi que les chefs de l'~ile Même chose en France. Pour d~s rai- des mots d'ordre dans le genre de celui-ci: 
?in, ont démissio~né de leurs poste~ de dro1~e. sont capables. d~ saboter une actio!1 so~s que }J.ous comprenons, !e ~arti fr,an- .~ bas les organisations légales!" Ils vou­ 
membres du com1té central, elle. a. deba- e~ d aider les adversaires. Et quel fut le çaIS ne s occupe que de l'ag1tat10n. C est laient donc renoncer même à ce que la 
rassé le parti de ceu~ de_ ses elem_e~~ resultat de ce mouvement? - En 24 heu- un parti sans tradition3 révolutionnaires, bourgeoisie ne leur enlevait pas encore. 
qui cherchaient à m~mt_emr son activité res le p~rti a jeté par-dess~s _bord même et né~nmois lui .a.ussi .Passe maintenant D'autres mots d'ordre- disaient: ,,Il faut 
sur le terrain de 1'agitat1~n, et de la pro- ceux qm dans les temps pembles furent au demonstrations contre les actes gou- provoquer les ouvriers là où ils n'ont 
agande. Le nouveau comite c~~tral, do~t ses chefs.. vernementaux. Il fait une large propa- pas d'état d'esprit ·rév'olutionnaire". Le fa composition n'est pas déftmtr~e, mais ~e parti a retiré sa confiance aux chefs gande dans l'armée, et nous sommes_ per- chômage étant un facteur révolutionnaire 

Q.Ù sont entrés A des cama.rades fu1 
se 1,o~t qm avaient de 1'8:utorité même po1:1r no~. suadés . qu'~ suit un excellent chemin il fallait, d'après eux, faire sauter le; 

ponné pour tâche de relever combati- Les masses OUVI'lè-res ont compns qu à révolutionnaire. fabriques pour le créer. Nous avons dit 
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> L'au_t_orfü· milltaire _a concentré. t ouvrière soutenue par les larges masses 
I lombi~res plusieurs. detachements un- paysannes. (Les ouvriers composent de 
P?rtant::; du 30e bata1llo1} ~e chass;.urs à 15_% a 20% de l'armée, le reste est for­ 
pie~, du .37e et du 12e régiments d infan- me de paysans). 
terie en instance de départ pour la Ruhr. , . . . . . 
Dans la nuit des rs au 19 mai les sol- 3., Apres la démobillsation del ancienne 

dats manifestèrent leur mécontentement armée, le gouvernement des ouvriers et 
d'une façon violente, formèrent une colonne des paysan~ russes a co~m~ncé sa défense 
et entonnèrent ,,l'Internationale". Les chas- ave~ des détachements .1rreg:uliers, com­ 
seurs à pied donnèrent le signal en ar- poses pour la plupar~ d ouvners avancés 
borant le drapeau rouge et bientôt après ou de paysans conscients de leur classe. 
les rues de la paisible cité étaient em- 4. Dans le but de créer une armée ré­ 
plies ~u chant révolutionnaire et du cri g~lière, une puissance militaire discipli­ 
,,Guerie à la guerre." nee, le gouvernement a attiré un grand 
L'Etat .Major était affolé. Un lieutenant nombre d'officiers de l'ancien corps de 

de chasseurs qui voulait faire rentrer les commandement, tout en organisant en 
manifestants dans l'ordre fut houspillé. même temps des écoles militaires nou­ 

On ,envoya alors d~ Dijon, pour réta- velles pour les ouvriers et les paysans. 
bhr 1 ordre, . des detachements du 26e L · 
dragons, des gendarmes à cheval et une 5· a vi~~e_ur du _g?uvernemen_t russe 

. , compagnie du 27e régiment d'infanterie: e,t sa s.tab~lite ont, ete. d:montrees par 
(.,Huma.n:i.f.e·• du J.J.'I mai.ï 1 Une rencontre eut lieu entres les soldats 1 orgad~ation. de 1 armee rouge: ,.d~s _b1:1,· 

et une patrouille, cette dernière fut ob- reaux ;:nr~g1~tremen~ _et de mobilisation, 
ligée de céder le terrain. d:-~ serv i~e" d approv1sionn~ment en mu- 

A la faveur de la nuit l' ff nitions, vetements et nourriture, des bu- 
A.-1 , L , e ei·,,escence d' ~ · t· f ·il parut se calmer, elle reprit mercredi reaux assis ance at_:X. ami es ~~s S?l- 

matin de plus belle et quand à 3 heures dats !11.alades ~u blessés - ont ete crees 
sonna l'alerte lour le d'épart les chefs au nul~e1;1 de 1 anarchie, du sabotage et 
f t bli . 1 . 1 Id de la 1 urne. uren o 1ges e aisser es so ats L - · · · 
Vers 10 heures des camions autom~biles _6. _es n?uvellea ecoles m1lt~all'es sont 

emportèrent les milita· ·e , 1 , d 1~ me11l~me preuve que la nom elle classe 
D.. 1, LI s a a gaie e dictatoriale est capable de commander et 
lJ?n pot~r ernbarqueme~t. Des protes: de gouverner. L'entraînement militaire 

tations violentes eurent heu sur le quai · l · d · de la petite vitesse ou' att d it 1 t . -umverse pr~pare es reserves pour une . . . en .ai e rarn grande armee. 
Mo v t · t· ·r· . militaire composé de wagons à bestiaux. , , . , . U emen · an 1m1 itarlste, Le général Arbanère envoya des trou- 7. L armee ro~ge est une f~rte ~mte I Le chomage en Hongrie. 

-A l'issue d'un, meeting tenu le 22 mai pes. Une compagnie du 27-e d'infanterie de ~?,erre en meme temps qu une ec~~e I Bella Fabiane, conseiller municipal de 
au Pavillon populaire, à Montpellier les baïonnette au canon, surveilla. l'embar- ~ohtiq~e. Q~~nd le gouv_ernement so~e- Budapest, a remis au maire dl' cette 
assistants, au nombre de 2.ooo ont voté quem~nt. Dans un coin de la gare des 1 ~Lste deJ?lobihse une .partie de son arm~e· 1 ville un mémoire sur la crise d€' chômage. 
un ordre du jour de protestation contre cav~hers se dissimulaient, prêts à inter- 11 renvoie dans les usu~es et dans les v1~- L'auteur constate que 30% seulement des 
toute menace de guerre et demandant la vemr. A 3 h. 20 le train s'ébranla brus- l~ges des ~0d,mes T~i par _l~ur expe- ouvriers est occupé, tout le reste est sans 
paix avec _tous les peuples. quemen~ et "l'Internationale" s'échappa rience, ?0n, u~e te, e. ~uaene~rs _aux travail. Les meilleurs éléments de la classe 

, - A Avignon après une conférence de ces Jeunes poitrines. gens, ~~1 s a~pre en . ~ JOlil re 1 a~me.e. ouvrière quittent le pays. Dans ces der- 
d Alexandre Blanc, député communlste ---- 8. L e_ducation politique est prmcipa- niers temps seulement 6.000 métallistes 
2.000 personnes ont parcouru la ville ave~ Au camps d'Auvours, commune de lement importante pom: .la masse pay- ont émigré à l'éranger, 
des drapeaux rouges, au cris de: ··A bas Champagne dans la Sarthe, le 13 mai les sanne chancelante et hésitante. _ 
la ,~uerre!" Démobilisation de la classe hom~es ~hantent e~ c_hoeur "l'Internatio- . 9. L'éducation politique et sociale doi- La réaction en Roumanie. 1,;· , Aucun 1!1c1~ent ne s'est produit.- nale, ?e' ant le capitaine Gar~ue_r. . vent être considérées comme les armes I Le gouvernement roumain a interdit aux 
( L Inforrnatio11: ). Partis de Clermont les perm1~s10nna~res les plus puissantes de l'armée rouge. ouvriers €'t emRloyés des chemins de fer 
- Le 13 mai en zare de Van , chantent en gare de St-Elo1-les-MtnPs1 , , di · 

barque un détachem~nt · de 600 nh~i~~:~;. "l'Internationale". A. Montferrand notre 1\ Pendant la guerre, 1 armée rouge d.entre~. d~ns es sy\ icats existants ou 
~ppartenant au 33e d'artillerie. La musi ue hymne révolutionuairë est clamé dans I a tire u_n corp~ de co~m..ande~ent neuf den organiser de nou eaux. 
Joue la Marseillaise Le ·1 , dq les rues Dans la même ville le ae chas· et très unportant des différentes sources · · s po1 us repon ent · · · · r t · 1) 1 · t ~ · L M s d. 1 M · . en chantant !'"Internationale" et en criant: ~em:s, le 13€' d'artillerie, le 13e train des s~n an es. .e~ commum~ e::;. em_·oyes a u e ouvem~nt :,n ~ca . au ex~que. 
"A bas la guerre". equiages embarquent le 18 mai en chan- ~ion~ en qualité de comi~:ussaires, .. 2). les Au commencement d avril a eu lieu un 
- Un détachement du l2e, R A c tant "l'Internationaie", et en criant: J etu~an~s des nouvelles .e~oles n:ihtau·es! congrès d'ouvriers et de paysans convoqué 

s'embarque à Saint-Dié au ch~nt. d~ "A bas la guerre! A bas l'armée! Ré- ~) ~ a~c~en corps ~es ofl'.iciers q?-1 a donne par les communistes dans l'intention 
I "Internationale··. volution!" a 1 ai mee ~e 1~ révolution :plusieurs corn- d'organiser la lutte contre les syndicats 
- Le 14 Mai à Créteil 400 hommes . Des drapeaux rouges sont arborés aux\ ba~tants de:oue~ et 4). l~s. si~ples soldats jaunes. 35 délégues représentant 12 Etats 

qui s'en vont, traversent la ville à wagons que les chefs ne peuvent faire i im /lar. leu~ P.IOpr: 1rt1~-tiv:-, ~r sont avec plus de 40.000 ouvriers étaient pré- 
7 heures du matin en chantant l'<lnter- enlever. Tout le long du parcours ils i raye un c enun e on prouve e !e ca- sents. 
nationale", et en criant "A manger' A man- flottent au vent. A Moulins des détache- pablfs de commander un grand détache- Le Congrès a adopté une résolution par 
ger !" · ments du 92e d'infanterie, des 33e et men · laquelle il se retire de l'Internationale 
-Le 10 mai un détachement du 21e 36e d'artillerie embarquent en criant: 11. La combinaison des commissaires, Jaune d' Amsterdam et décide de fonder 

colonial est parti du fort de Bicêtre et "A bas l'armée!" A Saint-Etienne montent tr~v'.1-illant de ~oncert 3:ve:c les ancie~s d~ nouveaux syn~icats révolutionn~ires et 
par 1~ rue de 'l'olbiac, a défilé en chan~ les. hommes d,~, 14.e dra~ons, ~u 16e R. I. officiers, peut etre co.ns1d~rée comme tres d en~rer en relations avec le parti cora- 
tant 1 Internationale. Au retour le liente- qui chantent l Internatlonale . heureuse; cependant il existe une forte mumste. 
nant Lépin~ , cherchant à punir les marri- (,,Hwnanité·', d11 20, 21, .'d.'J, 23 mai). tendance d'in~roduire l_e système du corn- L'a.dhésion au Cons~i; In_t~rr:ational ~e 
festants a été conspué. Deux sergents qui n_iandement d un seul a la place du sys- S;vndicats Rouges a ete décidée en pnn- 
ne v?~laient pas dénoncer les hommes , tème double. cipe. 
ont été cassés. L ARMEE ROUGE DE LA REVOLUTION 12. L'histoire de l'armée rouge doit . -:A ,Achecourt, a1;1 cantonnement du 33e RUSSE. être considerée comme la pierre de 
Reg. d Inf. des manifestations eurent lieu (Tl , d 1 f"c, d 6. . . ) touche de la )uissance de la révolution 
Au 14e dragons 13e corps d'ar · t. ieses e a conterence u Juin· K t k it 'h bit d d d. 1 :tf · · . , , . , . ·mee, son au s y a vat . a 1 u e e 1re: ,, es a a1- 
a;r1ves des. réservistes ayant fait partie 1. C'est pressé par la guerre, déclarée res militaires-voilà le point faible de la 
d un. convoi de _plus de 2.000 hommes, contre lui par les contre-révolutionnaires classe ouvrière. La révolution russe a ré, 
part~s de 13: Loire pour la Ruhr avec un russes et soutenue par les capitalistes du futé cette objection, et l'endurance de 
esprit de _revolte prononcé. Ces gars en monde entier, que le gouvernement sovié- l'appareil militaire est la pierre de touche 
a_rriva~~ a ~evers _chantaient l',,Interna- tiste a procédé à l'organisation de l'ar- du régime entier. 
ttonale et déployaient des drapeaux rou- mée rouge. 
ges. . 2. L'armée Rouge n'est pas une armée 

nationale; c'est une armée de la · classe 

pays, tende ù rayonner par-dessus les 
frontières comme le prolongement de 
chacun d'eux pour l'éllrmnation de toute 
vie nationale: qu'elle se place nettement 
sur le terrain d€' la lutte des classes, 
qu'elle affirme bien haut l'inévitable su­ 
prématie du producteur; qu'elle ait com­ 
me objectif de précipiter l'œuvre ré­ 
volutionnaire formulée par les mouve­ 
ments ouvriers des divers pays et qu'­ 
elle n'oublie pas surtout que le produc­ 
teur de la pensée et de l'usine porte en 
lui seul les conditions dP. l'affranchisse­ 
ment humain; 

Signale à son attention qu'en France, 
notamment, une révolution, quel que soit 
le moteur déterminant, évoluera et se l'é­ 
alisera sur le plan du syndicalisme ré­ 
volutionnaire et par ses organes: C. G. T. 
Unions des Syndicats. Fédérations et Syn­ 
dicats. 

Congl'ès des cheminots du Nord. 
Le Congrès qui vient de terminer ses 

travaux a adopté un ordre du jour con­ 
damnant le militarisme, la guerre, le ca­ 
pitalisme, et un autre acclamant l'Inter­ 
nationale Rouge. Séance fut levée au 
chant de !'International€'. 

(,, Humauitë du. 2S mai.) 

D. PETROVSKY. 

Mouvement Prof 
sionnel lnternatio 1. 

Le Congrès des Syadical9 lettons. 
A Riga vient d'avoir lieu le Congrès 

des Syndicats lettons. La lutte a été 
circonscrite entre deux grandes tendances: 
la majorité menchévique, et la gauche. 
Cette dernière quitta la salle des séances, 
après que le bureau eut refusé de donner 
lecture d'une motion écrite contenant une 
adresse au Conseil International des Syn­ 
dicats Rouges à Moscou. 
Le Congrès comprenait 174 délégués, 

représentant plus de 37.000 ouvriers et 
employés syndiqués. 
Une résolution de protestation a -été 

adoptée contre la terreur blanche qui 
sévit actuellement en Lettonie. 

Après le départ des éléments de gauche, 
l'affiliation du Congrès à l'Association 
d'Amsterdam était inévitable. Le men­ 
chévik Menders déclara qu'une partie du 
Congrès était sortie, et non seulement des 
individus, mais des organisations entières. 
La chose pouvait, dit-il, amener une scis­ 
sion dans le mouvement syndical. [l fit 
adopter une résolution jugeant le départ 
de la gauche dénué de motif et invitant 
toutes les organisations ouvrières il con­ 
server l'union. Le Congrès s'est tPrminè 
le 2 mai. 

Perquisition en Angleterre . 
La police de Manchester a opéré une 

perquisition dans le bureau anglais du 
Conseil International des Syndicats Rouges 
et du Comité des délégués d'ateliers. 
Le secrétaire Pitt, qui se trouvait à ce 

moment dans le Bureau sera ainsi que 
plusieurs autres renvoyé devant les tribu­ 
naux sous inculpation de recel de litté­ 
rature révolutionnaire. La police s'est 
emparé de nombreux documents. 

au~ _camarades qui ont défendu cette Quant aux syndicats le clou de la ques- Il faut en chercher la cause dans les diffi- Lénine l'a dit. Si la revoluti.on eu Alle­ 
poht1qu~: Assez'. Les communistes et les tion sera la lutte avec l'Internationale cultés de nos relations avec le monde magne éclate, elle ne nous procurera pas 
aventuriers ne peuvent pas faire route Syndicale Jaune. C'est là le dernier ad- extérieur. Notre travail sera grandement tout de suite les ressources dont l'Alle­ 
ensemble, ,la 'polttlpue d'aventure 'corn- versaire que nous devons vaincre. Ecraser facilité dans l'avenir parce que nous ayons magne dispose. mais.Il est probable que 
promet le communisme. Tant qu'un parti l'Internationale d'Amsterdam, c'est détrui- su attirer dans l'Internationale Communiste l'aide productive du prolétariat allemand, 
des masses n'était pas créé, tant que re le dernier appui de la bourgeoisie. une partie des camarades étrangers éprou- le succès de ses armes nous sera d'un 
l'unification des partis communistes n'était Nous commençons cette lutte avec les vés. Dans tous les cas.' les destinées de puissant secours. La politique actuelle 
qu'u!1 projet, nous avons _craint que le meilleures ch~nces de succès données par l.a l'Internationale C~m~nni~te ?~ dépendront du parti .russe ne s'explique point par 
parti allemand ne saurait pas mener grève des mmeurs anglais et par la capi- pas de son organisation intérieure, Elles des vues pessimistes sur I'Internationale 
une -lutt~ révolutionnaire. et _repouss~rait tulation de l'Allemarne dev3:nt l'Entente. 1épend~ont du dé"'.e!oppement de la lutte Communiste. Je suis convaincu que le 
les ouvriers de son organtsation. Mainte- Pour lutter contre 1 Internationale Jaune, econonuque et politique en Europe et de Congrès qui aura lieu se passera dans 
nant que nous avons la conviction pro- nous créons notre Internationale Syndicale la question de savoir si nous pouvons con-

1
1'atmosphère de la. lutte en Europe et 

f~nde ~ue 1~ parti allemand est un :parti ~ouge, qui ~era une organi~ation pa_rallèle server le pou.voir ~n Russie et l'a~ermir Wép~rera une nouvelle phase dan 
révolutionnaire des masses, nous dirons a I'Internationale Communiste, mais non dans le travail pacifique. Je pourrais me vl'acüon du prolétariat tntemational. 
à toutes les organisations: La place des pas une de ses sections. Pour cette lutte, reporter aux conversations de~ c~marades 1 .· . , 
communistes ne peut être ailleurs que il nous faut entrainer les éléments syndi- allemands nouvellement arrives. Elles 

1

, Là situation en Europe .:; est modiûee 
dans le parti communiste unifié. Si vous calistes de France, d'Angleterre et d'Italie. sont signlûcatives. Ces camarades nous en not~e faveur,. no.n pas. s~ulement a 
ne voulez pas le comprendre, faites donc D'autres conditions d'adhésion à cette disent: Vous êtes dans une situation dif- cau:e. e n~s victoires, ~t a ca_use d 
une nouvelle Internationale Communiste. Internationale, conditions basées essentiel- ficile, q~ provient n?n seulement de_ la, ce~ am~ . traite~ corn:111erc'I.aux, qu~ nou 

· , , , . lement sur les questions de lutte econo- guerre civile des trois dernières annees, 1 on peu~us ~e 1ecev?ll' des harengs, ma, 
. Cam~rndes, l ~~penence d€'. la lut~e mique seront élaborées. Nous sommes con- mais aussi de la faiblesse du prolétariat I aussi grace a la croISSa.nce,. au dévelop­ 
nnposai~ u~e serre de_ questions. qu 11 vaincus que nous livrerons le combat à russe. C'est à nous maintenant de con-' pement . du. mouv~ment c~mmuniste qin 
faud.ra. etudier. _Quant a la quest101: de l'Internationale d'Amsterdam dans le· tinuer votre œuvre. Ils disent: Tenez le chaque JOUI gran~it et ~enent un facwur 
t~ct1gue, les. theses concernant la _situa- monde entier au cours des quelques mois gouvernail tant que nous marchons, et de plus en plus revolutionuam~ sur lequ 
t10n rn~ernat~onale donneront 1~ po~.nt de j qui vont suivre. Ce qui se passe actuel- nous arriverons certainement. Ce ~e~ait j nous pourrons nous appuyer. 
v_ue pr1mordial, la base de notre onent~- 

1 
lement dans les syndicats allemands est un cruel malentendu de comprendre ici la 

t10n. ~ans les thèses .. c_on~erna1~t 1~ t~ctt-\ très caractéristique. Les syndicats alle- déclaration dl;! camarade Lénine au Con_- 
q~e,_ 11 faudra concietiseI les 1_ndL?at10~~ mands n'ont pas cessé de s'agra.ndiL· dans grès du partt comme un renoncement a 
g~1;1erales que no~s a~'ons donnees J.usqu ai ces dernières années. mais aujourd'hui 0~ la révo~~tion ~ondiale. Noti:e. changement 
p1 esent. , Il. fat~dia dll'e comm~nt Il faut· constate de nombreuses défections parmi de politique n est pas cond1t1onné par ce 
m_ener 1 agitation, comment 1~ faut se leurs membres. C€>la nous montre que qui se passera en.Europe dans trois mois, 
defendre, e~ c~mm€'n.t les partis comm~- même les masses non communistes s'éloi- mais par ce qm se passe actuellement 
nistes, aussi bten fa1 ~les qt~~ forts,. ~OL- gnent de leurs chefs de droite, ceux-ci en R~s~e. Si entre t~mps nous faisons . 
vent lutter dans les pa~ sen decomposit1011. J n'étant pas capables de solutionner une des bet1ses et ne 1;1~nageons pas _nos I Publie par ta 

Ces questions seront discutées dans les question. Plus loin d'ordr~ du jour porte forces en attendant l 1J:1de qm nous Vlen­ 
deux points stüYant::; de l'ordre du jour: toute ~n€' .sér~e ~~ questio,ns c?nc~rnant dra dans q1:1,e~qu~s mois, no.us feron~ t~­ 
celui qui concerne l'Internationale Syndi- l'orgamsation mterieure de 1 Internat10nale t~lement faillite. Nous de~IOns nou:s_ re­ 
calr Rouge et celui qui concerne l'organi- Communist~. Nous ne vous c~c~erons pas s1gn~r pend!J,nJ; .un certam .te~ps a la 
sation i.ntrrieure d<, l'Internationale Com- que nous 11 avons pas pu rt'alisf'r même coexiste_nce rnev1ta~le du capttalisme d_an 1 
mnnistf'. la centième partie d€' notre programme. la Russte des Soviets. Cela est vrai et 1----------------- 

tlon de la fr 
Communiste. 


